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Jules Verne a écrit Le T ' il
î,ute 'iqt ))USet îoii sait quiel a

1 aiable succès <lesoniî'écit. Conient
mel. (lu succès de l'1ýxposition iiiîvem
beaucoup inoitis de temips enlcore, per
plil' un Niovage à la fois plus r'éel et p
saunt ? Je ne par'le pas seulemient <les
v'oyés <les quatre coinîs(du mîonide, Mais
des fem mes, les enfants qu'ont cý
pays les plus exotiq1ues et qui peupli
heure l'espilanîade dles Invalides. Villa
villag-e canaque, théâatre annmimte, go
hîarei tunisienî, villag(e séméalaîs, col,
qlue sais-je encore'e Une colonîne ne su
l'énumér'ation <le toutes ces exhibition
et souvent é,tranglesý.

On dit pai'fois qlue le Parisien, qui es
badaudl entr'e tous, nie s'étonnîe<le rien.
poux'rait-il être surxpr'is le quelquec
avoir vu ce qui'il voit ? Et je ne parle
tacles auxquels chiactun peuit assister
riîeur' de l'Exposition. Combhienm y en a
en dehîor's<le ses b:sî'rièx'es! Ici, c'est b
tatoués <le 1lAxmrique dut Nord, iiitoix
vahliers et admirables tireurs, (buit le coli

Butùio1h1, aréutiu tîm -ital)le i'egii
iMontrer deux fois par'joui' à plus le
spectateurs. ])enîini, ce sera dec ýoui
icatux (lui, eni plein Paris, donmi-xt
l'Espagne, <le sestao's et le ses pi

Ce ne sont pas seuleîment les ciniq
mnd e luti se xmettenît ei* fratis pour>
regards ; le passé ltui-miêmne défile sous
on linus a offeýrt une restitutionî fort
Bastille et cde ses alentours avanit 1
imaiitenauit la toux' dlu Texxple oùtLoi
sa famiille furenit détenus, tu lendemain

d (e la royauté. tU peu plus loin, on nous monître
STR la tour de Nesle si célèbre dans l'histoire (le Paris,

nmais encore plus connue par le draine d'Alexandre
1889 Duinias. Puis, c'est le nouveau musée (le la Révo-

lution, le grand Châtelet, l'histoire de la vie de
Jeanne d'Arc, des panoramas nombreux retraçant
toute l'histoire du siècle et nous représentant, soit

îd.-Rplqîe.les illustrations lu jour, soit les hîommnes qui, de-
's Ex1 sîtonpuis 17î89, ont mnaiqué dans les annnles de la

p 1. labat.- 'Fr'ance.

1ëroS gmanats. )7oulez-vous sortir de lait'éalité et vous réfugier
badinant, par dans le 1-erv'eilleux le Voici,- j'allais dire la tour

Fî'o, ar iijse. Eife, tnt la pensée en est obsédante,- voici le
Fraeaie ' .naLe Pays des fées, où l'on voit la salle à mnanger de

c-Va'îéés. l'ogre le château de la Belle au bois dormant et
Sans Mèr'e. cent autres tableaux v'ivants, dont quelques-uns ne
Damnien, inis laissent pas que d'être assez agréables.

Coiietsdur, oi ietattirer, comment
w:Modeda- ter'. Et du inionde, du monde toujours, du monde

(il feniilletoi. partout. Toute cette foule n'a pas assez d'yeux
pour r'egar'der, pas assez d'oreilles pour entendre.
Il seile (lue ce soit devenu une passion. Pour

Sbeaucoup, on jurerait que iotite autr'e préoccupa-ll1lsLr~tioni a disparu. "' Voir Naples et miour'ir! " disait
le proverbe italien. -' Mciii- à l'Exposition et y re-
venir encore, ' tel paraît être, à cette heure, le

$50 rêve, l'unique rêv'e(de beaucoup dle familles. Pères,
25 nmères, enfants, cousins, aïeuls, tanîtes à la mode

15 de Bretagne, ce sont de véritables carav'anes.
10 La tôur EBiflel, le dômne central, la grande gale:*

5rie dles miacihines, et sur'tout les fonîtaines luîîîi-
4 ieuses ont passé à l'état (le 'éritables obsessions.
3Il n'y a qu'à entendre les exclaimations admira-
2 tives (lui s'élèvent (le toutes parts, lorsque les feux

26(les fontaines subissent. leur nmétamîorphîose quoti-
- 86dienne. Il est ceitaini qu'en voyanît, par un beau

$200 soir, ces palais, ces statues, ces palmiiers plantés cri
pleîie terre, ces jardins délicieux, il est difficile desallepublique, ne pas penser aux récits enchantés et enchîaî-

blée. ÀAUcufl teurs des Mille et uw, Nuits.
qà suivront le

Les Etats-Unîis sont véritablemenit le plus ex-
traordiniaire des pays ; on y ose tout et tout y
réiussit. Qu'on en juge.

______ Là-bas, là-bas, tout à fait à l'ouest de 'Etat du
Kansas, il y a une ville (lui s'appelle Syracuse et

q (ui est située à la frontière du Colorado. Il y a
Squelques années encore, Syracuse jouissait de la

Splus détestable réputaîtion, c'était le rendez-vous
de tous lesoys et de tous les joueurs de pro-

tiMondle eit fession du pays. D)ieu sait s'il y enî a de ces esti-
é té l'incomi- niables personnages dans les légrions de l'Ouest.
donc s'étoîî- La ville se composait de nombreuses maisons -le

'sele uiciijeux et de quelques maisons hîoninêtes Il n'y ava it
rnet d'acconi- jpas de jour' où il n'y eût un meurtre ; et pour
plus initères- faciliter la tâche dle la justice on se bornait à jeter
produits cei- les cadavres danis un précipice au-dessus duquel
des honmcs, on peindait les assassins.
,xpédiés les On peut s'inîaginer assez faci lemnît ce qu'était

teu à let a réputation de Syracuse au milieu de tout cela
tgrejavaniais, Et peu à peu les quelques citoyens honnêtes que
iiiîbi arab)e, l'onl avait élus coniseillers mnunicipaux donnièrent

Ionie créole, leuis démiissions et refusèrent de se faire réélire.
iflirait pas à Alors la populationi, prise d'un beau mhouvement
is exotiques d'indignationî, nommna des feninies :IRienî(que des

st elei<lntfemmes au conseil municipal. Il nîy a à peu près
,st epenantonze mois que ce coup d'éclat a été fait f t depuis

.Coxiîîent ce moment tout va bien. Il n'y a plus de miaisons
chiose, après (de jeu, on a bâti une prison, 0o1 ne pend plus saris
(lue des spc Jugement, on n'assassine plus saris discussion, on aclans l'inté- dépenséÏ7,000 dollars pour l'entîci 1 e re
t-t-il d'autres 1' et personine ne nirts a accusés (le vol ", ajoute
les sauvages 1ièement la t'Ofls( illêr", Vfppi'tesemiss Kelly,
iliarables ca- dont nous avons le travail sous les yeux.
onel Cowdy, Cependaint il ne faudrait pas croire que les
ineit pour le Syr'acusaines onît pu nettoyer ces éoui'is dl'Augias
quinze mîille toutes seules. Elle ont été obligées de faire venir
irses, de tau- uni misti'ess Coes, dont la réputation était venue
l'illusion dle jusquà elles. Cette mnistress Coes, mnaîtresse.ac-

elle trouve moyen de soigner ses sept enfants
Il n'y a décidément que les Américaines

Je viens de lire un article bien rassurant sur la
durée de notre planète. L'auteur expose que la
terre subira trois périodes: la première, qu'il qua-
lifie de stade igné, a commencé lor'sque notre né-
buleuse s'est détachée du soleil. Elle b)rûlait alors
et n'a pas tardé à prendr'e fi'oid, la pauvrette, ce
qui a déterminé chez elle la formation de cette
croûte cristalline ou primitive du globe. Cette
petite opér'ation a duré,.paraît-il, bien des millions
d'années.

La seconde période, dite de l'illumination solaire
ou de vie, est celle où nous nous trouvons. Elle se
terminera à l'extinction du soleil. Ce qui se passera
sur terre à cette époque-là ne sera pas d'une folle
gaieté. Unî mouvement de retrait des mers s'ef-
fectuera à la lonîgue à mesure que le refroidisse-
ment de la planète s'opérera. Il en résultera un
agrandissement graduel des îles et des continients,
une évaporation des bassinis maritimes de plus en'
plus restreinte, des précipitations atmnosphériqu-es
de moins cen îmoins abondantes, la stérilité crois-
sante du sol, enfin, le dépérissement et la nmort des
plantes et des animaux.

Ainsi privé de toute vie, le globe n e sera plus
qu'une masse inerte perdu dans l'espace. La gé010
gie pernîet de fixer la durée de cette périodea
vu ngt-cinq millions d'années, dont quinze sont déjà
écoulées. Reste dix, nombre très respectable, en'
verité.

Enfin, la troisièmie période, au dir'e de ce savant,
se terminera par la chute de la terre sur le glob,
éteint du soleil. Il apîpelle ce stade l'ère des te-
nèbres et de la mort. Brrr'

Après cela, étant donnée l'époque à laquelle cet
événement se produira, nous pouv-ous nous cen fus'
tiger la paupièr'e et chanter comme dans je ne sais
plus quelle opérette

Ciel ! la duxchesse se trouve in-al ...
Mais au fond n'est ça bicn égal.

Oui, tout eni papier,, qu'une usinie de Newv-YoI'k
transfornme en tabac par grandes quantités

On nc prév'oyait pas ce progrès, alors quega
min, on s'essayait à fumer des feuilles sèches, 01
qu'on chipait le joiic à battre les habits, dont l'âcre
fumée décélait notre présence au petit enîdroit OÙ-
nous étions cachés, pour coimettre ce for'fait
conître la volonté paternelle et nsotre estomac.

Notre candeur n'entrevoyait pas qu'un joui' des
inîdustriels sérieux fabriqueraient <les feuilles d'un,
papier spécial, qui seraient trenipées dans unedé
coction forte et dosée de tabac, de provenance Pure
ou de niélanges raisonnés ; qu'elles seraient ensuite
p)ressées dans des moîules pour prendre lFempm.eiIîte
(les nervures des véritables feuilles de tabac dé-
coupées sur les bords et tachetées à l'acide, de fa-
çon à avoir l'aspect à pouvoir s'employer colilîse
les feuilles de tabac pour la confection des cigareBs.

Enfin, l'imitation ein est si complète que les jour'
naux rapportant le fait disent que, dansue
,grande société où, sans prévenir, on avait faitci'
culer de ces cigares, ils ont été trouvés exquis. Vi
nmonsieur même dans le secret, qui émettait quel-
ques doutes sur leur qualité, a soulevé les protes'
tatioîîs des amateurs, qui reconniaissaient leurs
imarques d'or'igine préférées.

Unie aiîusaiite histoire nîous ar'rive d'Exti.êule'
Orient.

La ville (le Fou-Tcliéou possède plusieurs5 Pa-
godes parnîi lesquelles il en est une qlui est hai-
bitée par les dieux dle la vengeance. C'est là que
vont accomtplir leurs dévotions ceux qui tienîneIît à
fair'e toniber quelque malhmeur' sur la t.ête<le leurs


